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Nol] loin (11 du0e l ùj6:I :c<i<é
A l'ombre d'uni Sylvain de :narbre dé1uod14
E't sur un liane p)erdu (lu Jardin solitaireý,

.Te vis unie seUv.ltiý' aluprès. Wl'ui militaire.
IL; se 1tnaient touts deux aisà eliaqli eOlUi
Dul balnu. et -se p:irlaî.entl domeflnnais dek loin,

- Attitud'e OÙ Vatouri jeune est reýonnai.is.sable.
.. Ieuirs )ied~s, un eiifanut joiuit avec le ýsa.ble.

lYti e soir (étit! 1lIvIeure où les uuil.
Mois tmidstout* lus tSe faJIre) entre eulx

r1es tendros questions et les doîw(!e< répionses.
1.àe ro0uchanit emupourpraîit le front11 nloir (les qicne

LeIttuuM_-it desce nda it l'omubre, v'r)nlie -Û. dessein
Le vent. d'ji plus ririd ait leu(Tu b.assin
Oùt treniblait lui beau eiel ve rt et mtoiré de ToSC
Tout s'*.«pai-sait. 'éateteadorable: chose
lUn' lin (le l>eaiil jour àl la 1inI de l'été.

Et. Wiavant rien (le ieuxýI û *a ir-e. fécoutai.

'l'ous deuX-ý- <lremîit ilao le lhti iL quOi épr1ouIve
2, parler lu p:sc oniuton, se retrlouve
Si loin. bienqual t é dit m lui petit pays

cat nfanee e-oiniîmuneý et !es parents vieillis
Dont O-il esti inquiet. sans tro 1) osi;' li diru
Dans; sýeS ltr les. vieuix il, e Saellauit pýas écrire
Et :ne pouvant payer la1 piu mle (lit bedeau.
ls direnit la- r-ivière oueuc.le rid4eaui

De peulies. 'enroi. ollr àéhr~ la. ligue
.Calésous le houblon et son s, la fOlle vge

Le eri-Sier u'neml ils w.v:] ent (éJule
Le vieux bieu rempli de t'eilige miouillé,
Qu'on pr'ena it pour aller joli er dans le coil d'île.
L(es mulinis. les se:n.tiei*s soli ý, boi2. touite l'1d3'll.

\isl'enfanice dui paulvrte eSt trè~s Courte. -et depuis
N'avnint;ilspa.s touts deux souffer-t bienl «el Cnis '
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